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La merveilleuse histoire d'un paysan et de ses sept ânes

UN paysan, qui devait se rendre à la vil-1
le pour y vendre ses légumes, chargea |

les sept ânes qu'il possédait et se mit en
route. Il se rendit sur la place du marché,

déchargea ses bourricauds, étala sa
marchandise, et attendit les acheteurs.

Quand il eut tout vendu, il se remit en
route, poussant devant lui ses sept ânes.

Comme il était très las, et que la route
était longue, il se mit sur le dos de l'un
d'eux, et continua à surveiller les autres
bêtes, qui marchaient devant lui.

Tout en pensant aux bonnes affaires
qu'il avait faites, il lui vint à l'idée de

compter les ânes qui trottaient sur la
route.

Il en compta six, oubliant de compter
celui sur lequel il était juché.

Croyant s'être trompé, il recommença
son calcul : « Un, deux, trois, quatre,
cinq, six... », désignant du doigt chacun
des ânes, un à un, de peur de se tromper.

Voyant qu'il arrivait au même
résultat, il en fut fort peiné...

Arrivé chez lui, sans prendre le temps
de descendre de sa monture, il poussa
dans l'écurie les six ânes restants et se
hâta de retourner à la ville.

Tout le long de la route (et la route
était longue il demanda aux gens qu'il
croisait :

— N'avez-vous pas vu mon âne J'en
ai perdu un, en revenant de la foire, et
je ne sais pas comment diable il a bien
pu m'échappër, puisqu'ils marchaient
tous devant moi

Mais personne n'avait vu son âne...
Arrivé à la ville, il eut beau interroger j

chacun ; la réponse, partout, fut la mê- i-

me : on n'avait pas vu son âne. Tout
découragé, il retourna chez lui. Mais au
lieu de suivre la grand'route, il parcourut

les forêts et les champs, traversa des
prés et des villages, cherchant partout...
et ne trouvant rien.

Ce n'est que bien tard dans la nuit
qu'il arriva chez lui. Sa femme, qui
s'était inquiétée de sa longue absence, fut
heureuse de le voir enfin de retour.

— Que t'est-il donc arrivé lui deman-
da-t-elle

— Imagine-toi que j'ai perdu un âne
en revenant de la foire. Et je ne sais
pas comment diable il a bien pu
m'échappër, puisqu'ils marchaient tous
devant moi

En disant ces mots, il descendit de sa
monture.

Mais — s'écria sa femme — le voilà,
ton âne, puisque les six autres sont à
l'écurie

Le paysan n'en crut pas ses yeux. Il
regarda la bête, l'examina longuement,
puis partit d'un immense éclat de rire

Il nous semble qu'il y avait plutôt un
âne de plus qu'un de moins...
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